
T S/, et P/. M.*. ; T.*. S/, et vous tous mes B/.A/.FF/. É.*.,

Il s'agit d'un symbole commun a plusieurs de nos rituels maçonniques, qu'il soit
développé au rite Français, ou Écossais, ou qu'il soit ritualisé en Loges bleues ou
en Chapitres.
On le découvre pendant notre progression philosophique avec des
interprétations différentes certes mais toujours dans un but, semble t'il, de
retour sur soi même.
Il s'agit de la caverne.
Selon les degrés, les différents rituels attribuent à cette caverne différentes
fonctions mais au final on peut y voir, d'une part un espace de réflexions, de
méditations, de salut, de prises de décisions et de conscience. Un emplacement
à l'abri du monde et de ses passions et d'autre part dans le symbolisme du 1®''
Ordre, un lieu ou \& besoin de Justice y a entrainé l'Élu.

beux solutions s'offrentiàJtff :

- La première concrète et sensible : Hiram notre l̂ ître est tué par 3 mauvais
compagnons - 9 Mdîfres Maçons sont désignés pour lui faire justice. Ils se
retrouvent tous - les bons et les mauvais- dans une caverne, lieu sombre et
accidenté ou les 9 Élus décideron-̂en leur âme et conscience si la vengeance est
à l'ordre du jour ou si la justice ne serait pas plus à propos. L'issue verra de
toute façon les trois compagnons y terminer leur vie. Justice et/ou ̂ ngeance
seront rendues !!!

- L'autre solution est que cette caverne peut être interprétée (envisagée) sous
une forme intelligible. On peut imaginer, dans cette grotte, écrit sur les parois,
l'abréviation maçonnique \/.I.T.R.I.O.L., qui ici, prend toute sa dimension
spirituelle. Cette grotte est- elle l'intérieur de notre crâne ou réside notre
esprit ? Devons nous lutter dans cet endroit à l'abri du monde extérieur contre
les 3 vices que représentent les 3 mauvais compagnons ?
il semblerait que oui, car de façon mythique et maçonnique et plus
spécifiquement Capitulaire, la caverne interpelle l'Élu et lui permet de se tourner
vers lui même dans une immanence bénéfique, une disposition intérieure qui tend
à rendre l'homme parfait et pousse l'individu à réaliser autour de lui un ordre
juste. Eh oui et si cette justice ne devait être comprise que comme l'allégorie
d'une justice intérieure ? Pourquoi pas ?

En pénétrant dans notre caverne, nous Élus, faisons le point à la lumière de
notre faible conscience.



Après la lecture symbolique du rituel, une deuxième philosophique s'impose, dans
laquelle on perçoit l'Elu s'orientant délibérément vers un centre, vers une
caverne, là ou, peut être, se trouve le secret de son existence car au plus
profond de lui même le secret du crime et l'esprit de vengeance restent une
affaire personnelle, une consigne que sa liberté de conscience donne ô son
intellect pour tuer l'ego, son ego.

Il est bien difficile de faire un choix entre ces deux interprétations, mais est ce
réellement nécessaire ? L'une associée à l'autre produit une alchimie qui ne peut
qu'émouvoir le franc maçon, constamment dans le doute et chercheur du centre
de l 'union.

Et pourquoi ne pasĵ &=ré4éper à cette pensée/philosophique et universelle,
transmutablê t:tifî rprétab lé cicl̂ Tîëht àTÔ ênt, 'c'ès&̂

Un. Un engendre engendre Trois. Trois engendre

^ tousles êtres. »^̂ ^out être porte sur son dos l'obscurité et serre dans ses bras la lumière, le ̂
souff le indifférencié consti tue son harmonie »
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T .-. S.-., mes FF E.-. voilà ma proposition de lecture faite.

J'ai dit
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